
Fiche n° 4 

Naître à la liberté 

(Épître aux Galates 4, 1-7) 

 

 

1- Creusons la Parole de Dieu
1
 

Pour un aperçu général de l’épître aux Galates, voir la fiche n°1 d’octobre 2008. 
 
- Remarques sur le contexte (Ga 3, 23-29) : 
o Dans les versets précédents, Paul insiste sur le passage du régime de la Loi à 

celui de la foi au Christ-Jésus.  
o Ce passage, qui s’accomplit dans le baptême, fait entrer le chrétien dans un 

temps nouveau, celui de la foi. Par le baptême, il est libéré de la Loi, laquelle 
perd sa raison d’être. « Vous êtes tous fils de Dieu, par la foi, dans le Christ 
Jésus » : les chrétiens sont héritiers de la promesse faite par Dieu depuis 
Abraham. 

o C’est cette affirmation qui sera largement commentée au début du chapitre 4. 
 
- Remarques sur le texte (Ga 4, 1-11) :  
Paul explique comment, en Jésus-Christ, se réalise l’entrée dans ce nouveau type 
de relation à Dieu. Son argumentation tient en plusieurs étapes : 
o v. 1-2 : Il fait appel à une coutume du droit ancien selon laquelle le père de 

famille fixe lui-même l’âge de la majorité de son fils. Ce dernier ne dispose 
d’aucun droit. Il n’est pas libre juridiquement. 

o v. 3-7 : Voyez comment Paul compare cette situation à celle des croyants. 
Avant la venue du Christ, ils vivaient comme des mineurs, privés de liberté 
propre.  
> v. 3 : Paul désigne la source de cet esclavage : non pas la Loi, mais plus 
largement « les éléments du monde », c’est-à-dire tout type d’esclavage, et 
pas seulement les contraintes venant de la pratique rituelle du judaïsme. Ces 
paroles concernent donc aussi bien les chrétiens qui viennent du judaïsme 
que ceux qui viennent d’autres religions (les religions païennes). 
> v. 4-5 : au temps de l’esclavage de l’enfance, s’oppose la liberté de « la 
plénitude des temps », c’est-à-dire : le temps de la venue du Messie, ces 

                                                           
1 Pour bien profiter de la rencontre, il est important d’avoir lu les textes et répondu aux questions par avance. La rencontre visera 
à mettre en commun les réponses de chacun. 



temps nouveaux qui accomplissent la longue attente des siècles précédents. 
C’est le temps où nous sommes, où les chrétiens sont attachés non plus à une 
Loi, mais à une personne : Jésus-Christ. Noter comment Paul parle de Jésus. 
> v. 6-7 : le chrétien est fils avec le Fils, grâce au don de l’Esprit . 
Remarquer que, pour Paul, le Christ est au centre et à l’origine de cette 
transformation du croyant au point qu’il parle non de l’Esprit de Dieu mais 
de l’Esprit du Fils. Repérer, dans ces versets, le parallèle entre l’envoi du Fils 
dans le temps et l’envoi de l’Esprit du Fils dans le cœur des croyants. Ce 
double envoi du Fils et de l’Esprit transforme radicalement la situation du 
croyant qui, d’esclave, devient fils, et, par voie de conséquence, est appelé, 
par le baptême, à vivre en frère avec les autres, à la manière de ce frère ainé.  

 
Pour aller plus loin : lire les conséquences que Paul tire de son argumentation : 
maintenant que nous sommes libérés, il n’y a pas lieu de revenir aux esclavages 
anciens (Ga 4, 8-11), mais de suivre son exemple-même : « devenez semblable à 
moi, puisque je me suis fait semblable à vous » (Ga 4, 12-20). 
 
 

2- Naître à la liberté nouvelle avec le Christ 
(J. Guillet, Paul, L’apôtre des nations, Paris, Bayard, 2001, p. 130-131) 

  
« L’épître aux Galates est à la fois un plaidoyer de Paul défendant son Évangile, 
une leçon de discernement spirituel destinée à des chrétiens encore jeunes dans 
leur foi, et une vision de l’histoire de l’humanité, sur la base de traditions juives. 
À ces convertis, impressionnés par le passé d’Israël et la figure unique de son 
Dieu, par la grandeur de sa loi et la qualité de ses fidèles, Paul propose une 
lecture nouvelle du judaïsme, à laquelle ne les habituaient guère les missionnaires 
judaïsants : Abraham père de l’enfant libre, Jérusalem libre, épousée de Dieu (Ga 
4). D’où qu’il vienne, quelles que soient sa race et sa culture, le chrétien a sa 
place dans l’héritage spirituel du peuple de Dieu.  
Et il y découvre, au cœur de son existence et de sa foi, le visage et la personne de 
Jésus-Christ. Lorsque Paul, pour obéir à la voix du Seigneur, abandonna tout ce 
qui faisait le prix de son existence et sa place au milieu de son peuple, il 
découvrit que pour passer ainsi à travers une véritable mort, il avait été porté et 
transformé par le geste de Jésus, livré à mort au nom de la Loi d’Israël et qu’il 
pouvait dire en vérité « je ne vis plus », ou plus exactement : « Si je vis encore, 
c’est qu’un autre vit en moi : Jésus-Christ » (Ga 2, 20). 
Pour pouvoir parler avec cette force et cette hardiesse, il faut que Paul ait vécu 
une expérience exceptionnelle de foi et de lumière. Il faut aussi qu’il soit sûr de 



n’être pas lui-même une exception, un cas unique. Pour que vaille sa parole, elle 
doit déborder son expérience personnelle. Et c’est bien en apôtre en effet qu’il 
l’adresse aux Galates, si peu disposés, dirait-on, à l’accueillir et à la comprendre. 
C’est une part essentielle de son Évangile : il n’a pas le droit d’en rougir. » 
 
 

3- Actualisons la Parole de Dieu2 
 
- Dans quel état d’esprit ai-je vécu, cette année, la fête de Noël ? Les mots de 
Paul m’aident-ils à mieux saisir ce que j’ai vécu ? 
- De quoi est-ce que je me sens encore « esclave » au sens de Paul ? 
- De quelle manière ma vie de baptisé(e) peut-elle m’aider à devenir plus libre 
intérieurement ? 
 
 

4- Prions ensemble 
 
Relire quelques versets clés de ce Ga 4, 1-7. 
 
Intercessions libres + Notre Père. 
 
Dire la prière : 
« Donne-nous, Seigneur, de t’être entièrement unis et de vivre en frères et sœurs. 
C’est ainsi que nous recevrons ta paix. En reconnaissant que tout vient de toi, 
nous ne pouvons qu’être dans la joie et l’action de grâce, quelles que soient les 
difficultés du moment. Ton Esprit ne demande qu’habiter en nous ; accorde-nous 
de lui laisser toute la place dans nos vies, afin qu’il inspire concrètement nos 
paroles et nos actions. Que notre prière rejoigne celle de ton Fils Jésus, lui notre 
frère, qui nous invite à vivre de cette liberté de l’esprit et du cœur à laquelle il 
nous appelle, et dont la lumière de Noël nous éclaire déjà, jusqu’au jour où nous 
le reconnaîtrons, en pleine clarté, au terme de notre existence terrestre. Amen » 
 

                                                           
2 Pour la préparation personnelle, il sera bon de répondre à chacune de ces questions. Au cours du temps d’échange (pour des raisons 
de temps ou de confidentialité), on pourra décider de ne partager que sur l’une ou l’autre des questions. 


